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La Roumanie s'attend à une production record de blé 
cette année : La Roumanie enregistrera sa plus forte pro-
duction de blé depuis 1 lors 
de la prochaine campagne 
agricole, qui débutera le 
1997er juillet. Cette année 
encore, elle figurera parmi 
les premiers exportateurs 
européens, prédisent les analystes d'Argus Media, cités 
par Bloomberg. Après une tournée d'évaluation des ré-
coltes au début du mois, les analystes ont indiqué que la 
production de blé roumaine devrait atteindre 12,2 millions 
de tonnes lors de la campagne 2025-2026, qui débutera le 
1er juillet 2025. 
À titre de comparaison, la production de blé roumaine 
pour la campagne en cours est estimée à 10,2 millions de 
tonnes. Selon les analystes, cette hausse résulte de meil-
leurs rendements à l'hectare et d'une augmentation des 
surfaces emblavées. L'importance de la Roumanie sur le 
marché mondial du blé s'est accrue, comme en témoigne 
le fait que l'opérateur boursier américain CME Group uti-
lise les prix des ports roumains, ainsi que ceux de la Bulga-
rie voisine, pour son nouveau contrat à terme sur le blé de 
la région de la mer Noire, après la suspension des transac-
tions du précédent contrat suite à l'invasion russe de 
l'Ukraine, note Bloomberg. Les données fournies par la 
Commission européenne montrent que, du début de la 
campagne en cours à fin avril, les exportations de blé rou-
maines ont été supérieures à celles de la France, qui est 
habituellement le premier producteur de blé de l'UE.  
Source : slobodenpecat.mk 
 
Selon une étude, l’approvisionnement en hydrogène 
pourrait faire ou défaire les ambitions de la Roumanie en 
matière d’acier vert : Une nouvelle étude de l’École d’éco-
nomie de Stockholm révèle que la compétitivité de la pro-
duction d’acier vert en Roumanie dépend en partie de 
l’approvisionnement en hydrogène, qui nécessite un sup-
plément de prix de 15 % si l’hydrogène est acheté à l’exté-
rieur au lieu d’être produit sur place. Sans cette prime, la 
décarbonisation du seul producteur d’acier primaire du 
pays pourrait se traduire par des milliards de pertes. La 
recherche évalue la viabilité financière de la transition de 
Liberty Steel Galați vers une production d’acier à faible 
teneur en carbone en utilisant des technologies vertes ba-
sées sur l’hydrogène et les fours électriques à arc. L’usine, 
qui figure parmi les dix installations sidérurgiques les plus 
polluantes de l’UE, a pour objectif de devenir neutre en 
carbone d’ici à 2030. « Nos résultats montrent que la pro-
duction roumaine d’acier vert peut être compétitive si 
l’hydrogène est produit sur place et que les prix de l’élec-
tricité restent stables », indique Mara Bălașa, auteur prin-
cipal et titulaire d’un doctorat à la Stockholm School of 

Economics. « Mais si l’hydrogène est acheté à l’extérieur, 
une prime de prix de 15 % sur le marché serait nécessaire 
pour éviter des pertes de valeur importantes. » 
L’industrie sidérurgique représente environ 7 % des émis-
sions mondiales de CO₂ et joue un rôle central dans la réa-
lisation des objectifs de neutralité climatique de l’UE pour 
2050. La transition de Liberty Steel Galați pourrait réduire 
considérablement les émissions nationales de carbone de 
la Roumanie et servir de modèle pour la production d’acier 
vert en Europe centrale et orientale, une région souvent 
négligée dans la recherche sur la transition climatique. 
À l’aide d’un nouvel ensemble de données recueillies par 
l’Energy Policy Group, un groupe de réflexion indépendant 
à but non lucratif basé à Bucarest, l’étude montre que la 
prime requise pour produire de l’acier vert en Roumanie 
pourrait varier de 100 euros par tonne en fonction de la 
manière dont l’hydrogène est obtenu. Si l’hydrogène est 
acheté à l’extérieur, Liberty Steel Galați aurait besoin 
d’une prime de 90 euros par tonne pour éviter de perdre 
une valeur nette estimée à 3,3 milliards d’euros sur une 
période de 20 ans. Mais s’il est produit sur place avec des 
prix de l’électricité relative-
ment stables, l’acier vert 
pourrait bénéficier d’une 
remise de 10 euros par 
tonne, ce qui le rendrait po-
tentiellement moins cher 
que l’acier produit à l’aide 
de la technologie conventionnelle actuelle des hauts four-
neaux. 
Source : enerzine.com 
 
Prévisions macroéconomiques et taux d'intérêt - la Rou-
manie sous la loupe des analystes : Selon la médiane d'un 
sondage Reuters auprès d'analystes, l'inflation en Rouma-
nie devrait atteindre 5,6 % en rythme annuel à la fin juin, 
contre 5,45 % enregistrés en mai. Les spécialistes antici-
pent une inflation à 6,2 % d'ici la fin 2025, un niveau supé-
rieur à la prévision de 4,6 % avancée par la banque cen-
trale. Cette hausse serait alimentée par l'augmentation de 
la taxe sur la valeur ajoutée et d'autres prélèvements qui 
entreront en vigueur dès le mois d'août. La banque cen-
trale vise un objectif d'inflation compris entre 1,5 % et 3,5 
% et publiera de nouvelles prévisions pour cette année et 
la suivante en août. L'ensemble des analystes interrogés 
s'accorde à dire que la banque centrale devrait maintenir 
son principal taux directeur inchangé à 6,50 %. Le taux de 
référence est attendu à 6,25 % fin 2025, même si le risque 
d'un statu quo prolongé cette année s'est accru, sous 
l'effet des hausses fiscales attendues. 
Les prévisions de croissance économique tablent sur une 
progression de 1,3 % en 2025 et de 2,2 % en 2026. 
Source : zonebourse.com 
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Pré-accord entre le ministère des Investissements et des 
Projets européens et la Commission européenne : La Rou-
manie sera en mesure 
d'absorber l'intégralité des 
fonds non remboursables 
du Plan national de relance 
et de résilience (PNRR), 
après que le ministère des 
Investissements et des 
Projets européens a conclu un accord préliminaire avec la 
Commission européenne à ce sujet, a annoncé le ministre 
Dragoș Pîslaru. Il a souligné qu'il attendait une analyse ap-
profondie de tous projets compris dans le PNRR afin de 
simplifier les jalons et les objectifs intermédiaires, dans le 
but de parvenir à un ensemble de réformes satisfaisant, 
pouvant être rapidement mis en œuvre pour la quatrième 
demande de paiement. 
Pour rappel, le ministre des Projets européens, Dragoș 
Pîslaru, a rencontré la semaine dernière à Bruxelles Céline 
Gauer, responsable de la mise en œuvre des Plans natio-
naux de relance et de résilience au sein de la Commission 
européenne. Le ministre a également mentionné que Cé-
line Gauer allait se rendre à Bucarest les 14 et 15 juillet 
pour discuter du projet de modification du PNRR. 
Source : Radio România Actualitati 
 
OMV Petrom annonce une nouvelle découverte de gaz 
naturel  : OMV Petrom, premier producteur intégré 
d'énergie d'Europe du Sud-Est, annonce la découverte 
d'un nouveau gisement 
de gaz naturel à Spineni, 
situé à environ 70 km au 
nord-est de Craiova. Se-
lon un communiqué de 
presse d'OMV Petrom, le 
puits d'exploration 
Spineni 1, foré à une profondeur d'environ 4 800 mètres, a 
confirmé la présence de gaz naturel et de condensats, ré-
sultats confirmés par des tests de production.  
« En 2025, nous prévoyons d'investir 5,8 milliards de lei 
dans l'exploration et la production, dont près de la moitié 
sera allouée aux opérations terrestres, parallèlement à 
l'avancement de Neptun Deep offshore, un projet straté-
gique nécessitant des investissements importants. Nous 
continuons d'investir pour contrer le déclin naturel de la 
production dans les gisements matures et pour explorer 
de nouvelles opportunités à proximité des zones où nous 
opérons déjà », a déclaré Cristian Hubati , membre du con-
seil d'administration d'OMV Petrom en charge de l'explo-
ration et de la production.  
Les tests ont confirmé la viabilité commerciale de la dé-
couverte. La prochaine étape est l'approbation du plan de 
développement. Pour ce projet terrestre, OMV Petrom a 

investi environ 15 millions d'euros dans la phase d'explora-
tion. OMV Petrom est le plus grand producteur intégré 
d'énergie d'Europe du Sud-Est, avec une production an-
nuelle de pétrole et de gaz d'environ 40 millions de barils 
équivalent pétrole (bep) en 2024.  
Le groupe exploite environ 780 stations-service en Rouma-
nie et dans les pays voisins, sous deux marques : OMV et 
Petrom.  
Source : agenzianova.com 
 
EcoFin accorde un délai de grâce à la Roumanie pour pré-
parer un plan de réduction de son déficit : Le Conseil pour 
les Affaires économiques et financières, EcoFin, a transmis 
une série de recommandations à la Roumanie, lui accor-
dant un délai de grâce jusqu'au 15 octobre pour soumettre 
un plan en vue de réduire son déficit. 
EcoFin demande à la Rou-
manie d'adopter une ré-
forme fiscale encore plus 
ambitieuse pour apporter 
des recettes budgétaires « 
nettement supérieures à 
1,7 % du PIB » par an. Ces 
mesures devraient s'accompagner d’une montée en puis-
sance de l'Agence nationale d’administration fiscale 
(ANAF), ainsi que d'un contrôle rigoureux des dépenses, 
notamment des salaires du secteur public. 
La Roumanie sera tenue de rendre compte des progrès 
réalisés dans la mise en œuvre de ces recommandations 
au moins tous les six mois : au printemps, dans le cadre de 
son rapport annuel d'avancement, et à l'automne, avant le 
15 octobre, jusqu'à la correction du déficit excessif. 
Source : Capital, Europa libera, Profit 
 
Développement du chantier naval de Galați : Le chantier 
naval de Galați développera la production de navires mili-
taires, notamment pour les pays de l’OTAN et de l’UE.  
« Des dizaines de millions d’euros » seront investis dans 
l’équipement et la sécurité. L’équipe de coordination est 
composée de 200 ingénieurs et architectes navals rou-
mains, rapporte la source précitée. La construction de 
deux frégates pour les Pays-Bas et de deux autres pour la 
Belgique débutera cette année. Le chantier naval sera 
pourvu de nouveaux équi-
pements. Le plan de dota-
tion de l’Armée roumaine 
prévoit également l’acqui-
sition de deux corvettes 
légères.  
A cet égard, « les respon-
sables roumains ont déjà contacté le chantier naval de Ga-
laţi, mais aucun accord n’a encore été annoncé ». 
Source : Jurnalul.ro, Antena1.ro  
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France et Roumanie alertent sur le projet d’accord UE-
Mercosur et proposent une PAC ambitieuse : La France et 
la Roumanie expriment leurs préoccupations partagées sur 
l’impact de l’accord entre 
l’Union européenne et le 
Mercosur sur les filières 
agricoles européennes. Les 
deux pays partagent des 
enjeux communs pour 
l’avenir de l’agriculture eu-
ropéenne, et insistent sur la 
nécessité d’un budget dé-
dié pour la future PAC. 
Lors de leur rencontre bilatérale le 14 Juillet 2025 à 
Bruxelles, en marge du Conseil des ministres de l’agricul-
ture de l’Union européenne, la ministre française de l’Agri-
culture et de la Souveraineté alimentaire, Mme Annie GE-
NEVARD, et le ministre roumain de l’Agriculture et du Dé-
veloppement Rural, M. Florin BARBU, ont réitéré leurs pré-
occupations à l’égard de l’accord UE-Mercosur. 
À l’heure où les tensions géopolitiques et commerciales se 
multiplient, comme en témoignent les récentes annonces 
des États-Unis en matière de droits de douane addition-
nels envers l’Union Européenne, l’entrée en vigueur de 
l’accord entre l’Union européenne et le Mercosur, tel qu’il 
a été annoncé à Montevideo, serait particulièrement pré-
judiciable pour les filières agricoles européennes sensibles. 
En l’état, cet accord aurait un impact négatif sur la souve-
raineté alimentaire européenne et nuirait au dynamisme 
de nos territoires ruraux, car il ne comporte aucune me-
sure de protection effective permettant de préserver 
l’équilibre de marché et de garantir un revenu adéquat 
pour les producteurs européens. 
Ainsi, il est nécessaire d'introduire une clause de sauve-
garde spécifique aux produits agricoles et qui soit juridi-
quement contraignant. Cet ajout au projet d'accord pour-
rait se faire par la voie d'un protocole additionnel. 
De même, Mme Genevard et M. Barbu ont insisté sur la 
nécessité de disposer de garanties suffisantes sur le res-
pect des standards sanitaires, environnementaux et so-
ciaux pour les produits importés, sauf à entraîner une con-
currence exacerbée sur le marché européen. En l’absence 
de telles garanties, cet accord, dans sa version actuelle, 
risquerait d’être déséquilibré au détriment des intérêts 
agricoles européens. 
A deux jours de la présentation des propositions législa-
tives par la Commission Européenne, les deux ministres 
ont confirmé la nécessité pour la future PAC d’être dotée 
d’un budget dédié, dont l’ambition et les moyens soient à 
la hauteur des besoins et des enjeux pour l’avenir de l’agri-
culture européenne. Ils ont rappelé leur attachement à la 
structure de la PAC fondée sur deux piliers, qui permet de 
combiner de façon cohérente le renforcement de la souve-

raineté alimentaire et de la résilience du secteur agricole, 
à travers des mesures en faveur du soutien au revenu des 
agriculteurs, de la stabilisation des marchés, ainsi que de 
l’accompagnement des exploitations agricoles dans la 
transition environnementale, l’innovation et les investisse-
ments associés. 
Cette politique, centrale pour le projet européen depuis 
ses origines, doit conserver son caractère commun, ce qui 
passe par un budget et un cadre réglementaire dédiés. 
Source : agriculture.gouv.fr 
 
Ministre de l'Énergie, discussions clés sur la centrale nu-
cléaire à réacteur modulaire de Doicești : Le ministre de 
l'Energie, Bogdan Gruia Ivan, a discuté avec Michael Dick-
erson, chargé d'affaires de l'ambassade des Etats-Unis à 
Bucarest, de l'un des projets énergétiques les plus ambi-
tieux de Roumanie : la centrale nucléaire à petit réacteur 
modulaire (SMR) de Doicești. 
Ivan parle du partenariat entre la Roumanie et les États-
Unis pour la sécurité, l’indépendance énergétique et le 
développement.  
« L'énergie nucléaire est une énergie sûre, propre et 
stable. C'est l'une des rares solutions capables de garantir 
la sécurité, un prix équitable et zéro émission. La Rouma-
nie ne se contente pas d'adopter cette technologie : elle la 
transforme en une opportunité de développement écono-
mique, d'éducation et de leadership régional : le projet 
SMR créera plus de 2 000 emplois pendant la période de 
construction et plus de 230 emplois permanents pour l'ex-
ploitation de la centrale », a déclaré Ivan sur Facebook, 
après un échange avec Michael Dickerson, chargé 
d'affaires de l'ambassade des États-Unis à Bucarest. 
Avec la centrale nucléaire de Doicești Small Modular Reac-
tor (SMR), la Roumanie peut devenir une plaque tournante 
européenne pour la production, la maintenance et l’ex-
ploitation de SMR, fournissant ainsi une expertise et un 
soutien aux pays de la région. 
« Nous investissons dans un engagement qui s'étend sur 
au moins six décennies : formation de spécialistes, chaînes 
d'approvision-
nement, revi-
talisation des 
communautés 
locales et ré-
elle indépen-
dance énergé-
tique.  
Le partenariat stratégique entre la Roumanie et les États-
Unis continue de produire des résultats concrets pour 
notre avenir énergétique », a déclaré le ministre Bogdan 
Gruia Ivan. 
Source : mediafax.ro 
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Prolongation des centrales à charbon : La Roumanie négo-
cie avec la Commission européenne une prolongation de 
cinq ans de délai pour la 
fermeture des centrales 
à charbon, a annoncé le 
ministre de l'Énergie, 
Bogdan Iva). 
Il déclare que leur fer-
meture d'ici le 31 dé-
cembre 2025, objectif 
inscrit dans le Plan de relance et de résilience (PNRR), 
mettrait en danger la stabilité du système énergétique na-
tional, dans le contexte où les centrales à gaz destinées à 
les remplacer ne seraient pas prêtes à temps. Selon le mi-
nistre, les centrales à charbon ne seront pas fermées, mais 
seulement conservées pour pouvoir être redémarrées en 
cas de situations critiques. 
Soulignant la contribution de ces centrales à la stabilité du 
système énergétique et à la réduction des coûts pour les 
consommateurs, le ministre a admis que la Roumanie de-
vait fermer les centrales d'ici la fin de l’année, « sinon, 
nous raterons le jalon 119 du PNRR », et « risquons une 
pénalité de près de deux milliards d'euros ». 
Source : Ziarul financiar, Mediafax, Realitatea.net, Capital 
 
La Roumanie veut protéger ses agriculteurs tout en conti-
nuant à soutenir l'Ukraine : Le MAE a annoncé le 10 juillet 
que la position de la Roumanie concernant les importa-
tions de produits alimen-
taires en provenance 
d'Ukraine vise à protéger 
et soutenir les agricul-
teurs et producteurs rou-
mains, et à continuer 
d’appuyer le pays voisin. 
Le MAE réagit suite à la 
publication d'informations « factuellement erronées » 
concernant la position de la Roumanie sur les importations 
agroalimentaires en provenance d'Ukraine et souligne que 
le soutien aux producteurs roumains va de pair avec le 
soutien à l'Ukraine. Selon le MAE, en ce qui concerne les 
relations commerciales entre l’UE et l'Ukraine, la Rouma-
nie a une position « claire », « convenue au sein de l'UE », 
qui « comprend des éléments tels que des clauses de sau-
vegarde et des normes de qualité pour les produits agroa-
limentaires ». 
« Le sujet de l'accord révisé est discuté au niveau de l'UE, 
dans des formats consolidés, car il concerne les politiques 
agricoles, commerciales et économiques sectorielles euro-
péennes, et non dans des formats régionaux », précise 
également le MAE. 
Source : Agerpres, Economica.net, Adevarul, Mediafax 
 

La Roumanie reçoit plus de 710 millions d’euros pour la 
modernisation énergétique :  La Commission européenne 
et la Banque européenne d’investissement ont annoncé 
des investissements record de 3,66 milliards pour soutenir 
des projets liés à l’énergie propre dans neuf États 
membres de l’UE, dont la Roumanie. 
Avec 712,3 millions d'euros, la Roumanie est le troisième 
plus grand bénéficiaire de cette tranche de financement. 
Ces fonds devront être utilisés pour « accroître l'efficacité 
énergétique des installations relevant du système commu-
nautaire d'échange de quotas d'émission ». 
Les 34 projets, dont le montant total des fonds déjà versés 
au titre du Fonds pour la modernisation, s’élève à 19,1 
milliards d’euros depuis janvier 2021, concernent, entre 
autres, le soutien à la 
production et à l’utilisa-
tion de chaleur produite 
à partir de sources 
d’énergie renouvelables, 
des investissements 
dans la capacité de 
stockage de l’électricité produite à partir de sources re-
nouvelables, le remplacement des autobus urbains diesel 
par des électriques, l’amélioration de l’efficacité énergé-
tique des bâtiments publics et l’augmentation de la capaci-
té du réseau électrique. 
Source : Calea Europeană, Agerpres, Economedia.ro 
 
REWE ouvre son 420e magasin Penny en Roumanie : La 
chaîne de supermarchés allemande REWE a annoncé avoir 
ouvert son 420e magasin Penny en Roumanie. 
Le nouveau magasin est situé à Barlad, dans le comté de 
Vaslui, et constitue la quatrième unité Penny dans cette 
ville de l'est de la Roumanie, a indiqué la société dans un 
communiqué de presse. La nouvelle unité s'étend sur une 
surface de vente de 894 m² et offre 49 places de parking. 
Le montant de l'investissement n'a pas été divulgué. 
En avril, REWE a annoncé son intention d'investir 3 mil-
liards d'euros (3,505 milliards de dollars) pour atteindre 1 
000 magasins Penny en Roumanie d'ici 2035. L'entreprise 
compte également finaliser le développement du cin-
quième centre logistique Penny du pays cette année. Elle 
exploite actuellement quatre centres logistiques Penny en 
Roumanie : à Stefanestii 
de Jos, Turda, Bacau et 
Filiasi. REWE est présent 
en Roumanie depuis 
2005. L'entreprise em-
ploie plus de 7 500 per-
sonnes dans le pays. En 
mai, REWE a annoncé que sa marque de pharmacie BIPA 
serait implantée en Roumanie l'année prochaine. 
Source : seenews.com 
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Délégation du PNRR à Bucarest – La Roumanie ne perdra 
pas un seul euro de subventions. D'ici fin juillet, le gou-
vernement transmettra la version révisée du PNRR à la 
Commission : Le gouvernement a la confirmation que la 
Roumanie ne perdra pas un 
seul euro du volet 
« subventions non rembour-
sables » du PNRR, a annoncé 
le ministre des Fonds euro-
péens, Dragoș Pîslaru, lors 
d'une conférence de presse 
au Palais Victoria. Il a ajouté qu'il n'existe actuellement 
aucun risque que des projets de subventions ne puissent 
être achevés d'ici août 2026. 
Dragoș Pîslaru a détaillé l'origine d'une série de retards 
dans les projets, affirmant que la partie roumaine a jusqu'à 
présent refusé d'assumer les retards et d'abandonner cer-
tains projets du PNRR, attendant plutôt une  décision  de la 
Commission de blâmer Bruxelles pour « l'échec » des pro-
jets par l'exécutif européen. 
D'autre part, a déclaré le ministre Pîslaru, les projets d'une 
valeur de 6,3 milliards d'euros provenant du volet prêt du 
PNRR ne pourront plus être achevés avant août 2026. 
La conférence de presse a eu lieu après un échange de 
trois heures à Bucarest avec Céline Gauer, responsable du 
PNRR à la Commission européenne, et le Comité intermi-
nistériel de coordination du PNRR (CIC PNRR). Ces 
échanges ont été qualifiés de « très positifs » par la mi-
nistre des Fonds européens. Lors de cet entretien avec le 
CIC PNRR, Céline Gauer a déclaré : « C'est un plaisir de 
constater l'engagement et le dévouement du gouverne-
ment ces derniers mois pour assurer le bon fonctionne-
ment du PNRR. » 
« La Commission a réitéré le 4 juin que la date limite pour 
le PNRR reste août 2026. Cela signifie que tous les investis-
sements et réformes inclus dans les plans nationaux de 
résilience doivent être mis en œuvre et achevés d'ici août 
2026 et que toutes les preuves le démontrant doivent être 
soumises d'ici septembre 2026 », a déclaré Gauer. 
Le ministre a également souligné l'importance d'une colla-
boration directe avec les représentants de la Commission 
pour simplifier les jalons et les objectifs du Plan national 
pour la relance et la résilience (PNRR) : « C'est une nou-
velle importante : nous travaillerons côte à côte avec la 
Commission européenne pour simplifier les jalons et les 
objectifs qui suivent. » 
Selon le ministre, une autre nouvelle importante est 
que l'équipe de la Commission européenne a confirmé que 
le paquet fiscal 1 et le paquet 2, qui doivent être adoptés 
par  le gouvernement  ce mois-ci, sont jugés suffisants 
pour résoudre le problème de la trajectoire fiscale de la 
Roumanie. 
Source : cursdeguvernare.ro 

Trump Organization et SDC Imobiliare vont développer la 
Trump Tower Bucarest : La Trump Organization et le pro-
moteur immobilier roumain SDC Imobiliare ont annoncé 
qu'ils développeraient la Trump Tower Bucarest, marquant 
le lancement de la marque Trump en Roumanie. 
« Ensemble, The Trump Organization et SDC Imobiliare 
visent à établir un nouveau standard d'excellence dans le 
paysage urbain de Bucarest et à étendre la présence de la 
marque Trump dans d'autres villes clés de Roumanie », 
ont déclaré les deux sociétés dans un communiqué de 
presse. La Trump Tower de Bucarest devrait accueillir des 
appartements résidentiels de luxe et des équipements. 
Aucun détail financier n'a été divulgué. 
« La Trump Tower Bucarest reflète pleinement notre enga-
gement indéfectible en faveur de l'excellence, du luxe et 
de l'innovation. Nous sommes honorés de collaborer avec 
SDC Imobiliare sur ce projet phare qui introduira un niveau 
de qualité et de service sans précédent sur le marché rou-
main », a déclaré Eric Trump, fils de Donald Trump et vice-
président exécutif de la Trump Organization. 
La Trump Organization ex-
ploite plus de 20 propriétés 
de golf et de villégiature à 
travers le monde. 
Basé dans la ville de Cluj-
Napoca, au nord-ouest du 
pays, SDC Imobiliare est un promoteur immobilier spéciali-
sé dans les segments résidentiel, hôtelier et commercial 
haut de gamme. 
Source : seenews.com 
 
Les liens commerciaux entre les États-Unis et la Rouma-
nie - un pilier pour une croissance à long terme : L’analyse 
des relations économiques entre la Roumanie et les États-
Unis révèle une tendance positive, présentant une oppor-
tunité que la Roumanie devrait saisir en s’engageant à 
mettre en œuvre une vision à long terme et des politiques 
publiques qui renforcent ses avantages compétitifs et fa-
vorisent la confiance parmi les investisseurs et les parte-
naires économiques. 
Alors que l'agenda public actuel met fortement l'accent 
sur l'urgence de mesures correctives à impact immédiat, 
l'AmCham Roumanie souligne la nécessité d'ancrer les dé-
cisions économiques dans un programme de réformes et 
de développement à moyen et long terme pour la Rouma-
nie. Nous ne devons pas nous limiter à des mesures à 
court terme ; au contraire, nous devons engager des ré-
formes qui conduiront à un cadre durable, au maintien de 
la note souveraine de la Roumanie et, potentiellement, à 
son amélioration à l'avenir. Selon l'AmCham, le renforce-
ment des relations économiques entre la Roumanie et les 
États-Unis s'est avéré être un ancrage à long terme pour la 
croissance économique.              Source : romaniajournal.ro  
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Les loyers industriels en Roumanie restent parmi les plus 
bas de la zone EMEA malgré une croissance de 15 % de-
puis 2019 : Les marchés logistiques et industriels mon-
diaux continuent d'évoluer 
à un rythme accéléré, l'Eu-
rope centrale et orientale 
(PECO) s'imposant comme 
un pôle stratégique dans 
les chaînes d'approvision-
nement mondiales reconfigurées. Dans un contexte 
d'incertitude économique, de pressions inflationnistes et 
de besoin de flexibilité opérationnelle, la région PECO, 
dont la Roumanie, suscite un intérêt croissant de la part 
des occupants et des investisseurs. 
Selon le rapport Waypoint Global Industrial Dynamics pu-
blié par le cabinet de conseil immobilier Cushman & Wake-
field, qui analyse les moteurs de la demande, les compo-
santes des coûts et les conditions du marché immobilier, 
plus de 60 % des marchés EMEA (Europe, Moyen-Orient et 
Afrique) anticipent une croissance des loyers dans le sec-
teur logistique et industriel au cours des trois prochaines 
années. 
En Europe centrale et orientale, cette tendance est alimen-
tée par une forte demande des détaillants, des presta-
taires de services logistiques et des entreprises manufac-
turières, ainsi que par un intérêt croissant pour les straté-
gies de délocalisation, qui rapprochent la production des 
marchés de consommation. 
Dans ce contexte, la Roumanie se distingue par des loyers 
inférieurs à la moyenne mondiale (4,7 €/m²/mois), ce qui 
la rend attractive pour les entreprises en quête d'efficacité 
opérationnelle. Les faibles coûts de main-d'œuvre et 
d'énergie, ainsi que la proximité des marchés de consom-
mation d'Europe centrale et orientale, positionnent la 
Roumanie comme un pôle logistique et industriel en pleine 
expansion. 
Les loyers sont en moyenne 41 % plus élevés à l'échelle 
mondiale par rapport à fin 2019. Les loyers dans la région 
EMEA ont suivi une trajectoire de croissance similaire, 
atteignant désormais en moyenne 38 % de plus que les 
niveaux de 2019. La croissance a été particulièrement 
forte au Royaume-Uni, en République tchèque, aux Pays-
Bas et en Norvège, tandis que l'augmentation de 90 % sur 
cinq ans en Turquie était en grande partie due à une infla-
tion élevée, culminant à 85,5 % en octobre 2022 et s'éta-
blissant à 38,1 % en mars 2025. 
La Roumanie s'inscrit dans cette tendance à la hausse, 
mais avec un taux de croissance plus modéré de seule-
ment 15 %, restant l'un des marchés émergents à fort po-
tentiel, notamment en raison de ses coûts de main-
d'œuvre compétitifs et de sa situation stratégique dans les 
chaînes d'approvisionnement européennes. 
Source : romaniajournal.ro   

Le marché roumain des fusions et acquisitions atteint 4,1 
milliards de dollars au premier semestre 2025, en hausse 
de 45 % sur un an – Rapport EY : Le marché roumain des 
fusions et acquisitions (M&A) a atteint une valeur totale 
estimée à 4,1 milliards de dollars au premier semestre 
2025 , soit une augmentation de 45 % par rapport aux 2,8 
milliards de dollars du premier semestre 2024 , selon 
un rapport d'EY . 
« La résilience du marché est évidente, la valeur totale des 
transactions divulguées atteignant 2,8 milliards de dollars 
au premier semestre 2025 , soit une augmentation de 185 
% par rapport aux 962 millions de dollars du premier se-
mestre 2024. Cependant, le marché roumain des fusions et 
acquisitions reste opaque , les valeurs des transactions non 
divulguées pour 73 % des transactions annoncées , ce qui 
est supérieur à la moyenne historique de 66 % enregistrée 
depuis 2018 », note le rapport. 
Cette évolution du marché coïncide avec 
une augmentation mondiale de 30 % de la valeur des tran-
sactions par rapport à 2024. Cependant, la bonne perfor-
mance locale de la Roumanie contraste avec la tendance 
générale en Europe, où la valeur des transactions a connu 
une légère baisse au premier semestre 2025. À l'échelle 
mondiale, l'activité de fusions et acquisitions a été infé-
rieure aux attentes, entravée par des perturbations du 
commerce international et de nouvelles tensions géopoli-
tiques , qui ont réduit l'ap-
pétit des investisseurs, 
souligne EY. 
En termes de volume, 139 
transactions ont été enre-
gistrées en Roumanie 
au premier semestre 
2025 , soit une hausse 
de 9 % par rapport aux 127 du premier semestre 2024 et 
un niveau comparable à celui du second semestre 2024. Il 
s'agit du deuxième nombre de transactions semestrielles 
le plus élevé jamais enregistré. Ce niveau d'activité soute-
nu souligne la résilience du marché, même dans un con-
texte d'incertitude macroéconomique généralisée. 
Les investisseurs stratégiques ont maintenu une présence 
dominante , représentant 87 % du volume des transac-
tions (121 transactions) au premier semestre 2025, 
contre 93 % (118 transactions) au premier semestre 2024. 
Secteurs les plus actifs par volume de transactions : 

• Immobilier, hôtellerie et construction – 30 transac-
tions 

• Fabrication avancée et mobilité – 23 offres 

• Santé et pharmacie – 18 offres 

• Énergie et services publics – 17 offres 
Technologies, médias et télécommunications – 17 offres 
Sourcce : romaniajournal.ro 
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DACIA - RENAULT  
Dacia continue de croître en France sur le premier semestre 2025, la marque a déja séduit 2 millions de clients  
Avec 76 593 unités commercialisées au premier semestre, dans un marché en 
recul de 7,9 %, Dacia gagne en part de marché VP (9,1 % soit + 0,8 point par 
rapport à 2024) et croît en volume. La marque reste la 3ème marque de voi-
tures particulières en France. Sur le marché des particuliers, la part de marché 
VP progresse à 15,2 % (+ 1 point par rapport au premier semestre 2024). Da-
cia se positionne de nouveau à la 2ème place du podium des ventes à clients 
particuliers. Sur le canal des ventes à professionnels, le poids de la marque 
augmente grâce à une offre produit élargie. La part de marché s'élève à 2,6 %, 
en hausse de 0,5 points, et Dacia gagne deux positions dans le classement constructeur. 
L'offre Dacia, avec une gamme actuelle et un panel de motorisations adaptées aux besoins des clients, séduit les 
clients en France. 
Sur le Segment B, Dacia propose deux véhicules qui performent auprès des particuliers : 

• Sandero est le premier véhicule vendu à cette clientèle en France et en Europe ; 
Duster est le SUV le plus vendu à particuliers ET le troisième véhicule le plus vendu à particuliers. 
Bigster, l'offre Dacia sur le Segment C-SUV, est leader à particuliers sur le segment C depuis son lancement en avril 
dernier. Quelques mois après son lancement, Bigster enregistre déjà 10 000 commandes. 
Les motorisations hybrides, progressivement introduites dans la gamme depuis 2023, convainquent plus d'un client 
sur quatre de la marque. Un mix en hausse de plus de 10 points. 
L'offre bi-carburation essence / GPL a été récemment introduite sur Bigster avec le nouveau moteur mild hybrid G-
140. Les motorisations mild hybrid G-140 et Eco-G 100 sont économiques à l'achat, car vendues au même prix que les 
motorisations essences équivalentes, et à l'usage, avec un coût du litre à la pompe inférieur à 1 euro. Cette gamme de 
motorisations alternatives permet également de réduire les émissions de CO2 à l'usage. Elle séduit 1 client de la 
marque sur 3. 
2 millions de clients depuis 2005 : Dacia séduit de plus en plus en France depuis 20 ans 
La marque qui offre le meilleur rapport prix / prestations en redéfinissant constamment les essentiels fête aujourd'hui 
ses 20 ans sur le marché en France. 
Depuis 2005, Dacia a immatriculé plus de 2 millions de véhicules, dont 1 million entre 2018 et 2025. 
La stratégie de la marque Dacia, définie par le plan Renaulution, a contribué à l'accélération du succès de la marque en 
France. Depuis 2022, Dacia s'est imposée comme la 3ème marque de voitures particulières (VP). En France la marque se 
positionne résolument dans le Top 2 des ventes à clients particuliers avec une part de marché qui se situe autour de 
15 %. 
En 20 ans, Dacia a su évoluer pour conquérir un nombre croissant de clients et chacun de ses modèles phares est à sa 
manière une révolution qui bouscule le marché. 

• Sandero, la berline compacte Dacia et sa déclinaison baroudeuse Sandero Stepway, sont introduites dans la 
gamme en 2008. Depuis ce sont plus de 900 000 exemplaires Sandero immatriculés en France. Sandero est la voiture 
la plus vendue à particuliers en France et en Europe. 

• Duster, l'icône de la marque, lancé en 2010 et renouvelé en 2024 a été commercialisé à près de 600 000 unités. 

• Spring contribue à la démocratisation de la voiture électrique. Disponible à partir de 16 900 €, elle a été vendue à 
70 000 exemplaires. 

• Jogger offre un véhicule 7 places et un concept sans équivalent sur le marché. Il contribue aux bons résultats de la 
marque avec 70 000 unités vendues. 
Bigster démontre la pertinence de la promesse de marque Dacia sur le Segment C-SUV, avec plus de 10 000 com-
mandes enregistrées depuis son lancement en avril dernier. 
Trublion de l'automobile, Dacia est une marque à part. Dès janvier 2024, la marque élargit la couverture de ses véhi-
cules en permettant de disposer d'une garantie jusqu'à 7 ans, ou 150 000 kilomètres. Dix-huit mois plus tard, déjà 120 
000 clients ont choisi Dacia Zen pour prolonger leur garantie jusqu'à 7 ans. 
Source : dacia.com 
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CARREFOUR  
Carrefour lance Smart Cart, le premier chariot de courses intelligent de Roumanie 
Carrefour Roumanie lance Smart Cart , le premier système de panier d'achat intelligent en Roumanie, une première 
nationale. Disponible en exclusivité dans l'hypermarché Corbeanca, Smart 
Cart agit comme un assistant d'achat intégré qui optimise la navigation en ma-
gasin, affiche les produits disponibles et indique le montant total du panier en 
temps réel. 
Pour utiliser le Smart Cart , les clients doivent se connecter à la plateforme de 
fidélité Act for Good , disponible via l'application mobile Carrefour. Les listes 
de courses sont créées directement sur l'écran tactile du panier, et le système 
génère automatiquement un itinéraire optimal en magasin, indiquant l'empla-
cement de chaque produit. Chaque article scanné apparaît instantanément sur l'écran du panier avec son prix, offrant 
une visibilité accrue. De plus, si les clients ont besoin d'aide, ils peuvent demander de l'aide via un bouton dédié. 
Grâce à la géolocalisation, le personnel peut intervenir rapidement en identifiant la position exacte de l'utilisateur. 
« Smart Cart est une étape majeure de notre stratégie de digitalisation de l'expérience en magasin et témoigne de 
l'engagement de Carrefour en faveur de l'innovation au service du client. Nous avons lancé ce projet pilote dans l'hy-
permarché Corbeanca avec 40 appareils. Depuis son lancement, plus de 3 500 clients ont déjà utilisé Smart Cart, té-
moignant d'un vif intérêt pour un système qui rend les courses plus rapides et plus efficaces. Nous sommes convaincus 
que cela marque le début d'une transformation majeure, où technologie et expérience en magasin s'intègrent harmo-
nieusement », a déclaré Fabrice Gratien Besson, Directeur Sécurité, Qualité et Caisses chez Carrefour Roumanie. 
Un autre avantage clé réside dans l'efficacité du processus de paiement. À la fin du parcours d'achat, le panier génère 
un code-barres qui peut être scanné rapidement en caisse. Tous les produits ajoutés sont automatiquement téléchar-
gés dans le système et le paiement est effectué rapidement. 
La conception ergonomique du chariot permet de déposer les produits directement dans des sacs ou des boîtes réutili-
sables. Avec une capacité de charge allant jusqu'à 180 kg, une autonomie de 18 heures et un temps de charge de 6 
heures, le chariot peut accueillir un flux constant d'utilisateurs tout au long de la journée. 
Smart Cart est également compatible avec les plateformes de livraison Bringo et Glovo , offrant une intégration éten-
due avec l'écosystème omnicanal de Carrefour, servant à la fois les acheteurs en magasin et les clients qui préfèrent 
des solutions de livraison rapides. 
Source : romaniajournal.ro 

Evénements 

Salons professionnels en Roumanie  
 
BIFE-SIM (18 - 21.09.2025) : www.bife-sim.ro  
Salon international de mobilier, produits en bois, accessoires, décorations intérieures, machines et équipements pour 
l’exploitation forestière et la transformation du bois  
Lieu et organisateur : Bucarest, Romexpo SA 
 
COSMETICS BEAUTY HAIR (18 – 21.09.2025) : www.expocosmecs.ro  
Salon international de produits et d’équipements pour la cosmétique, le soin du corps et la coiffure  
Lieu et organisateur : Bucarest, Romexpo SA 
 
ALL2PRINT SHOW (30.09 - 3.10.2025) www.all2printshow.ro 
L'exposition d'imprimés et technologies d'impression d'emballages et d'étiquettes 
Lieu et organisateur : Bucarest, Romexpo SA 
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Bulletin financier 

La banque centrale de Roumanie maintient son taux directeur à 6,50% face aux préoccupations inflationnistes : La 
banque centrale de Roumanie a maintenu son taux d’intérêt de référence à 6,50%, con-
formément aux attentes des analystes, tout en avertissant que les récentes augmenta-
tions d’impôts entraîneront une hausse de l’inflation à court terme. 
La décision de maintenir le taux stable à 6,50% correspondait aux prévisions de tous les 
analystes dans un récent sondage. La banque centrale de Roumanie, qui vise à maintenir 
l’inflation dans une fourchette cible de 1,5%-3,5%, a noté que l’augmentation de la taxe 
sur la valeur ajoutée et des droits d’accise mise en œuvre en août poussera l’inflation annuelle "considérablement plus 
haut" à court terme par rapport aux projections précédentes. Malgré les préoccupations inflationnistes à court terme, 
la banque a indiqué que ces mesures fiscales pourraient avoir des effets positifs à plus long terme en réduisant le défi-
cit budgétaire et en exerçant éventuellement une pression à la baisse sur l’inflation. 
Source : investing.com 
 
Moody’s salue les efforts de consolidation budgétaire du gouvernement roumain : Selon l’agence de notation Moo-

dy’s, les mesures fiscales récemment assumés par le gouvernement Bolojan constituent 
« un pas important » vers le redressement des finances publiques. 
Moody’s anticipe un déficit de 7,8 % du PIB en 2025 et de 6,1 % en 2026, en amélioration 
par rapport aux prévisions précédentes (8,3 % et 7,7 % respectivement) à condition que 
les trois paquets de mesures annoncés par le premier ministre soient appliqués intégra-
lement, lit-on dans le rapport de Moody’s, publié le 9 juillet. La dette publique, estimée à 

54,8 % du PIB en 2024, devrait atteindre 62,6 % en 2026, pour se stabiliser autour de 66,5 % en 2029, bien en dessous 
des prévisions de mars (près de 71 %). Cependant, Moody's prévient que la mise en œuvre complète et efficace du 
paquet fiscal sera un défi important et conseille au gouvernement d'être prêt à faire des ajustements si nécessaire. 
Enfin, l’agence rappelle que la perspective « négative » attribuée à la Roumanie en mars pourrait être révisée à 
« stable » si la situation budgétaire s’améliore effectivement. Fitch et S&P Global Ratings ont confirmé une perspective 
négative ce qui représente un risque que le pays se retrouve dans une catégorie déconseillée aux investisseurs. 
Source : Spotmedia , Euractiv.ro, Agerpres, Mediafax,Forbes România 
 
Le Premier ministre Bolojan a rencontré des représentants de l'agence de notation Standard & Poor's. Les discus-
sions ont porté sur les mesures budgétaires : Le Premier ministre roumain Ilie Bolojan et le ministre des Finances 
Alexandru Nazare ont rencontré au Palais Victoria des représentants de l'agence de nota-
tion Standard & Poor's. La réunion était une réunion de travail, qui s'inscrit dans le cadre du 
dialogue constant entre les autorités roumaines et les agences de notation, a annoncé le 
gouvernement roumain dans un communiqué de presse . 
Selon l'Exécutif, les discussions ont porté sur les principales mesures fiscales et budgétaires 
adoptées par le Gouvernement à travers le « Paquet 1 » , qui vise à réduire le déficit budgé-
taire dans deux directions principales : l'augmentation des recettes et le plafonnement des dépenses publiques. 
« Ce premier paquet vise à consolider la structure budgétaire, en apportant stabilité et prévisibilité aux marchés finan-
ciers et aux partenaires institutionnels », indique le communiqué. Ils ont également discuté des mesures en prépara-
tion, qui visent à rationaliser les activités des entreprises publiques et une gestion plus rigoureuse des ressources pu-
bliques, dans le but d'accroître la transparence et de réduire les dépenses. "Le gouvernement roumain poursuivra le 
processus de consolidation budgétaire progressive et maintiendra un dialogue ouvert avec les partenaires institution-
nels et les agences de notation ", ajoute le communiqué. 
Le gouvernement a assumé, lundi 7 juillet, lors de la séance plénière conjointe du Parlement, la responsabilité du pa-
quet de mesures fiscales visant à réduire le déficit budgétaire. 
Le Premier ministre a déclaré que ces mesures étaient « impopulaires » mais nécessaires et qu'elles ne seraient appli-
quées que pour une période limitée. Il a averti que sans corrections rapides, la Roumanie risque de perdre l'accès aux 
fonds européens , d'être notée « junk » et d'être boudée par les investisseurs. 
Source : adevarul.ro 



En chiffres 

• Population : 19,328 millions d’habitants 

• PIB en 2023 : 321,23 Md EUR 

• PIB par habitant en 2023 : 16.620 EUR 

• Croissance PIB en 2023 : +2 %  

• Flux d'IDE en 2022 : 10 M EUR (+227% 2022/2021) 

• Salaire minimum brut garanti à partir du 1er janvier  

2025 : 815 EUR (4,050 RON) 

• Salaire moyen brut mensuel, en mai 2025 :  1.812 

EUR (9.187 RON) 

• Taux d’inflation en 2024 : 5,1 % 

• Taux de chômage en 2023 : 5,6 % 

• Place de la France dans les échanges commerciaux 

en 2023 : 3ème client, 9ème fournisseur 

• Stock IDE français en 2024: 12,9 milliards EUR, 

France – 3ème rang parmi les investisseurs étran-

gers 

• Cours EUR/RON au 15.07.2025: 1 EUR = 5,0798 RON 

Tél. : +33 1 84 88 86 73  
Email : marc.huot@eastrategies.fr   

Site web : www.eastrategies.fr    

Eastratégies, est une société d’accompagnement à l’international créée en Roumanie en 1992, en Bulga-

rie en 2000, Moldavie en 2008, France en 2016 et Serbie 2017. 

Le plus ancien cabinet privé  implanté en Roumanie, axé sur une démarche terrain, nous accompagnons 

les sociétés dans toutes les étapes de leurs démarches commerciales et industrielles, tant dans leurs pro-

jets de recherche de distributeur, de production, de recrutement, de sous-traitance, de sourcing (http://

www.sourcingenroumanie.com), d’achat, d’implantation, de recherche financements européens tant 

dans des missions de Management de transition (http://managementdetransition.ro). 1200 missions en 

30 ans. 
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